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La mort de Maurice Allais ce 9 octobre 2010, à quelques heures de la nouvelle 

nomination des Prix Nobel d’Économie m’a profondément attristé et je sais que nous 
serons nombreux à regretter sa disparition, à la fois dans le monde de l’économie 

mais également des personnes qui, comme moi, ont eu la chance de pouvoir 
travailler avec lui et échanger sur de nombreux sujets, notamment en 2007 : les effets 
de la mondialisation débridée, l’avenir de la France et de l’Europe dépendant de sa 

capacité à réformer les enseignements supérieurs, mais aussi des réflexions sur la 
valeur humaine, les expériences de physique fondamentale, l’économie 

comportementale… 
 

C’était un homme remarquable, l’unique Prix Nobel d’économie français, qui 
s’interrogeait sur les théories économiques innovantes, contribuant à des théories 

mathématiques dont il était l’un des maîtres, en relativisant toutefois leur portée. Ne 
déclarait-il pas dans sa conférence de remise du Prix Nobel, le 9 décembre 1988 à 
Stockholm : « les mathématiques ne sont et ne peuvent être qu’un outil…la rigueur 

mathématique des raisonnements ne saurait en aucun cas justifier une théorie 
fondée sur des postulats si ces postulats ne répondent pas à la nature réelle des 

phénomènes étudiés ». 
Nous lui devons beaucoup, chercheurs et citoyens, car il a fait considérablement 

avancer l’univers économique et financier ainsi que ses enjeux sociaux. 
 

Nous  avions préparé ensemble, Maurice Allais, Gilbert Blardone et moi,  notre 
« 11ème Journée François Perroux », de février 2008, pour répondre à la question de 
« Comment vivre ensemble, conditions économiques pour la démocratie » (ISEOR 

Editeur). Maurice Allais avait insisté sur le principe que la liberté doit être organisée ; 
que le « laisser-fairisme » est nocif et que dans les échanges, chacune des parties en 

présence doit respecter l’identité et les intérêts de l’autre. 
 

Je suis président de l’Association des Amis de François Perroux, et nous sommes dans 
les préparatifs de la 12ème Journée de recherche, le 7 décembre 2010, sur le thème 
« Agir dans un monde nouveau – François Perroux :  le développement et les coûts 

de l’homme ». 
A cette occasion nous rendrons hommage à l’œuvre de Maurice Allais, qui avait, 

d’ailleurs, été soutenue par François Perroux. 
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